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ou par quelque autre incapacité ou inhabilité ; comme Nous 
ne voulons pas non plus déroger à la Constitution promulguée 
par Benoît XIV, d’heureuse mémoire, laquelle débute par 
ces mots Sacramentum pœnitcntiœ avec les déclarations y 
annexées ; ni enfin que les présentes puissent ou doivent être 
d’aucune espèce d’utilité à ceux que Nous-même et le Siège 
apostolique, ou quelque prélat ou juge ecclésiastique aurait 
nommément excommuniés, suspendus, interdits, ou déclarés 
sous le coup d’autres sentences ou censures, ou qui auraient, 
été publiquement dénoncés, à moins qu”ils n’aient donné 
satisfaction, durant la période susdite, et qu’ils ne se soient 
accordés, s’il y avait lieu, avec les parties.

A quoi il Nous plaît d’ajouter que Nous voulons et accor­
dons que, même durant tout le temps du jubilé, chacun 
garde intégralement le privilège de gagner, sans en excepter 
les plénières, toutes les indulgences accordées par Nous ou par 
Nos prédécesseurs.

Nous mettons fin à ces lettres, Vénérables Frères, en expri­
mant à nouveau la grande espérance que Nous avons au cœur, 
qui est que, moyennant les grâces extraordinaires de ce jubilé, 
accordé par Nous sous les auspices de la Vierge immaculée, 
beaucoup qui se sont misérablement séparés de Jésus-Christ 
reviendront à lui, et que refleurira, dans le peuple chrétien, 
l’amour des vertus et l’ardeur de la [piété. Il y a cinquante 
uns, quand Pie IX, Notre prédécesseur, déclara que la con­
ception immaculée de la bienheureuse Mère de Jésus-Christ 
devait être tenue de foi catholique, on vit, Nous l’avons rap­
pelé, une abondance incroyable de grâces se répandre : ur la 
terre, et un accroissement d’espérance en la Vierge amener 
partout un progrès considérable dans l'antique religion des 
peuples. Qu’est-ce donc qui nous empêche d’attendre quelque 
chose de mieux encore pour l’avenir ? Certes, nous traversons 
une époque funeste, et nous avons le droit de pousser cette 
plainte du prophète : II n’est plus de vérité, il n’est plus de 
miséricorde, Il n’est plus de science de Dieu sur la terre. 
La malédiction et le mensonge et l'homicide et le vol et


